
Mot du Professeur Salim Daccache s.j., Recteur de l’Université Saint-Joseph de 

Beyrouth, à la cérémonie de lancement de l’ouvrage scientifique intitulé : 

« Microbiology in Endodontic infections : Principles and evolution of the last 

five decades », le 16 janvier 2020, au CSM - USJ Rue de Damas. 

Je voudrais exprimer ma joie et ma fierté de participer ce soir à cette manifestation 

autour d’un ouvrage récemment paru et signé de quatre auteurs de la Faculté. La 

parution d’un livre et la signature d’un livre nous font sentir l’odeur de l’imprimerie 

et c’est quelque chose d’exaltant.  

Mais l’odeur est aussi un parfum choisi, celui du centenaire de votre Faculté, la 

Faculté de Médecine dentaire fondée, il y a un siècle, par les Pères jésuites de 

l’époque et leurs collaborateurs. Ce soir, nous pouvons dire que la dynamique du 

centenaire est lancée, associée à un autre centenaire, celui de la proclamation du 

Grand Liban. Un Grand Liban et une grande Faculté qui a rayonné durant le siècle 

et formé les meilleurs de nos spécialistes au Liban et dans le monde arabe. La Faculté 

a largement remporté ses lettres de noblesse, d’excellence et de service avec son 

légendaire Centre de soins. Vos Anciens diplômés sont bien reconnus dans beaucoup 

de capitales à l’international, dans les pays du Golfe, au Canada, aux États-Unis 

d’Amérique, en France et ailleurs. Nous aurons l’occasion de parler de ce centenaire 

qui résume bien l’histoire d’une réussite et d’une fierté. 

Venons-en au deuxième mot : Edgard Nehmé. Dans sa 43ème année de FMD. Un bel 

anniversaire dans le centenaire et le livre Microbiology in Endodontic infections 

vient comme un cadeau à ce centenaire de la Faculté, signe que la recherche 

scientifique et l’innovation demeurent des constantes de la Faculté à côté sinon au 

cœur de l’enseignement théorique et pratique. Je dirais deux choses à propos de 

l’ouvrage, évidemment, je ne peux m’occuper de son côté scientifique et spécialisé. 

La première est que c’est le résultat d’un travail collectif d’auteurs qui se sont 

associés pour rédiger ce précieux document. Pour dire encore une fois que l’union 

fait la force et génère de l’énergie positive et cet ouvrage en est le bon exemple. 

D’autre part, j’ai parcouru la partie historique qui raconte l’évolution de la 

microbiologie au Liban et dans le monde. Comment ne pas saluer l’initiative des 

auteurs de verser leurs parts à un fonds de bourses à l’adresse des étudiants ou de 

l’étudiant méritant de la Faculté ! 

En troisième lieu, le mot que je choisis pour clôturer est celui de la résistance et de 

la résilience. Il est nécessaire, dans les temps qui courent et au cœur même du 

centenaire du Grand Liban, de continuer à voir grand pour notre pays, un pays libéré 



des charlatans politiciens qui ont détruit nos valeurs, de la corruption et des 

corrompus par mille et  une manières,  du clientélisme qui  fait des gens non pas des 

citoyens libres, mais des otages, du chômage qui a un effet dévastateur pour notre 

jeunesse. La tâche est bien difficile mais non impossible. C’est pourquoi, encore une 

fois, je vous appelle à être de vrais résistants qui changent le monde, qui   

transforment notre société vers plus de démocratie et de justice, et à être des résilients 

qui ont le souffle long pour vaincre et bien vaincre. 

 

 


